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CANADA
Gouvernement de la Province de Québee

Vastes Territoires
à Qoloni ser

RICHES RÉGIONS MINIÈRES & FORESTIÈRES
DE TOUTES SORTES
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1 LKKLS d une fertilité reconnue, climat sain et favorable à toutes cultures, communications 
, le marchés locaux et étrangers.

Le' colons agriculteurs peuvent pour yniNZE cent francs environ acheter un lot de 
fares dont 4 ou 5 en terre défrichée.
Li' terres du Gouvernement valent de 1 franc à 1 fr. 50 l’acre. Les lots sont de 100 acres 

• n lu hectares).
1 ; t couvn des millions d hectare', ou Ion trouve, entre autres, du bois propre à la 
■n de la pâte à papier (pulpe), d'une qualité supérieure.

\ a aussi abondance de mines daii' ia Province. On y rencontre l’oit, 1’argent, le cuivre, le
plombagine, le mica, amiante, le granit 

cenre, le kaolin, le pétrole, etc. Plusieurs mines, en ce qui concerne le cuivre, le fer. la 
-hie, le mica et 1 amiante, sont déjà en exploitation. Les mines de la Beauce, où l’on fait de 

- tentatives après une suspension de travaux de plusieurs années, ont déjà donné une 
:u de millions de francs d'or.
; population de la province de Québec e't de langue française surtout. Des bureaux et des 

; m nigrati n reçoivent les immigrants à Québec et à Montréal. Le service des Postes et des 
• > de te. et des Banques e-'t de' plu* réguliers et îles plus sûrs.
ur plus amples int rmations, s adresser à 1 honorable Commissaire de la Colonisation et des 

, Québec, Canada.
; M Hector Fabre, Commissaire-général du Canada, 10, Rue de Rome, à Paris.
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MACKAY-BENNETT SYSTEM

LA SEULE LIGNE ENTIÈREMENT SOUS-MARINE DE NEW-YORK EN FRANCE

«ONT# ANUVIRP

La s«ule Com; agnie possédant et exploitant trois câbles transatlantiques entre l'Europe
et les États-Unis d'Amérique.

1.1 . nie Com pay nie qui, ayant un point d'atterrissage sur le continent européen, possède an.r 
Etats Cnii un réseau complet de lignes terres très.

Ccmmunications directes avec le Canada, le Mexique, les Antilles, l'Amérique Centrale
et l’Amérique du Sud.

.........„v . râIlp / ADMINISTRATION, 9,rue Louis-Ie-Grand.
MHkALX A I Ali IS ;

\ RENSEIGNEMENTS, 49. Avenue de lOj>éra. 

BUREAUX DE TRANSMISSION: 112. Houlevard de Strasbourg, au If A VUE

CE BUREAU EST EN 
AVEC NEW-YORK

ni ftihlr en'icrrment sous-marin, ce <pii évite 1rs langues 
: it\s aerienne» de lerre-i\euvr et de. la Vo«ivos»e.

COMMUNICATION :
AVEC PARIS

Par nn Jii sgevial aboutissant au Bureau de la Bourse, et 
oar un cdble souterrain aboutissant au bureau Central.

b u NI.S lUHKCTS
Havre à Hordenux, Bille, I ron, Marseille, \antc». 

Amsterdam, Botlerdain, Hambourg, etc.
Anvers,

FILS IHIIB TS
l)r Paris d Berlin, Cologne, Francfort, Baie, Berne, (lencve. 

Vienne, Milan, lié ne», Home, etc.

LES TÉLÉGRAMMES SONT REÇUS DANS TOUS LES BUREAUX TËLEGR APHIQL ES

A défaut d< s formules que la Compagnie adresse gratuitement sur demande, prière d’indiquer en marge 
de la minute U mention non taxée lia Commercial.

PARiSMONDAIK

DUBOIS
CHAPELIER

15, Boulevard Montmartre
PARIS

Eau dOrezza
Source Plane

CARTE BLANCHE
Eau de Table sans Rivale

DIGESTIVE-RECONSTITUANTE

Maison HENRIETTE
2G et 2'.8, Place Vendôme

PÂRIS

Robes - Manteaux pour Dames * Trousseaux
GRAND prix

A L'EXPOSITION DE TORONTO (1898)
Cette maison, très honorablement connue au 

Canada où elle a une succursale à Montréal, 
; Hôtel Windsor, se recommande particulièrement 
! aux daines canadiennes auxquelles elle peut 

donner les meilleures références sur son impor­
tante clientèle dans le Dominion.

EMIGRATION POUR LE CANADA
Vià

LE HAVRE Sc NEW-YORK
PAR LA

C:K GENERALE TRANSATLANTIQUE
PAQUEBOTS - POSTE FRANÇAIS

Pour tous renseignements, gratuits, prix et 
passages, s’adresser à H. ZUBEH, agent-général, 
concessionné par le Gouvernement français.

3 Rue de Strasbourg, 3. PARIS
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05 HECTARES Af Ma.MTOHA ET DANS LES TER­
RITOIRES nr NORD-Ol EST. 40 A >5

HECTARES DANS LES At TRES PROVINCES

On trouve à acheter des fermes et des terres en 
partie défrichées et à des prix très modérés, dans 
les provinces de Québec, Ontario, de la Nouvelle- 
Er ssr, du Xouvetm-iïrunswirk,de Vile du Erincc- 
Edouurd et de la Colombie britannique.

Les fermiers, ainsi que les personnes qui dési­
rent se livrer à l'agriculture, trouveront des avan­
tages sérieux à faire fructifier leurs capitaux au 
Canada. Les domestiques de ferme, laboureurs, 
bouviers, etc., ainsi que les servantes, seront 
assurés de trouver île bons appointements.

S’adresser pour brochures donnant tous les 
renseignements relatifs au placement des capi­
taux, règlements pour la vente des terres, deman­
des d’emploi, taux des salaires, prix des denrées 
d’alimentation, etc., au bureau du Haut Commis­
saire du Canada, SI,Victoria Street, Londres, S. W. 
(M.-J.-G. Colmer, secrétaire , ou au Commissa­
riat-général du Canada (M. Paul Fabre, secré­
taire-général), 10, rue de Home, Paris.

Lf ilitTlinl Eugeno C.APDF.VIKI.I.K

Imprim<-rii E. I.iv\s«<o(, Ci to Kénvlon. Puri'
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LiIG|4E ALiLiAH
l'Aol K MOTS-POSTE POIH I.KS

ÉT-A.TS-TJ2STIS & LE 0-A.N-A.IDA

_ ROCHAINS DÉPARTS Z
19 avril : LAURPNTIAN, 26 avril : PARISIAN, 10 mai : TUNISIAN (pour Quebec et Montreal). 17 mal : NUMID1AN, 2A mai : LAURENT1AN. 31 mai : PARISIAN

U Juin : TUNISIAN, 21 juin : NUMIDIAN (pour Quebec et Montréal)
PRIX DE PASSAGE

De PARIS à QUÉBEC et MONTRÉAL : lr’ Classe depuis 306 francs, suivant position de la cabine. — 2' Classe 210 et 223 tus

On vend des billets directs à prix réduits pour tous les points du Canada et des Ktats-I nis ainsi que la Chine, le Japon, ttc.
viiî Vancouver, Voyages circulaires.

Grandis reductions sur les billets de retour
Pour le MANITOBA et la COLOMBIE ANGLAISE

CHEMIN DE FER CANADIEN DU PACIFIQUE
De 1ATLANTIQUE au PACIFIQUE

1000 lieues sans changer de train

VOYAGE AUTOUR DU MONDE
Via Vancouver et Yokohama

MINES D’OR DU KLONDVkE

Billets à prix spéciaux de l’ari>, vui New-York ou M nf 

pour Vancouver, point de départ pour le Klondyki.

TRANSPORTS 0| MARCHANDISES, BAGAGES, P ETETS - CO LI S, ETC,
POUR TOUTES LES PARTIES bU MOSbE 

aux prix les plus réduits. — Tarifs sur demande. (Prix à forfait.)

S'a better oonr t'ai* Renseignements à

*{ PITT & SCOTT ÎF
AGENTS GÉNÉRAUX POUR LE CONTINENT

4î. H ne C'a ni bon, 1*.% Il I N — 5. It ne Se ri be. IViltlS

HERNU, PEROU & C5 L:î, 61, Boulevard Hauesmann- 61, PARIS, Agents Généraux de :

LIGNE BEAVER LIGNE DOMINION
SERVICE POSTAL HEBDOMADAIRE DE

LIVERPOOL AU CANADA
PROCHAINS DÉPARTS

Samedi 21 — L de Superior (p:)ur Québec et Montréal.)

— 28 — Lusitania — —

— 5 mai Lake Ontario — —

— 12 — Lake Champlain — —

PRIX DES PASSAGES

De PARIS à QUEBEC et MONTRÉAL

Première Classe. . . . Depuis 306 francs, selon robinet, eh . 

Deuxième classe.......................  200 et 210 francs.

SERVICE POSTAL DE

LIVERPOOL AU CANADA
PROCHAINS DEPARTS

Sam. 28 — Dominion (pour (Tuébec et Montréal.).
Jeudi ;î mai Cambroman — —

— 10 — \etv-England (pour Boston).
— 17 Vancouver (pour Québec et Montréal .
— 31 — Dominion — _
— 7 juin Cambroman — _
— 7 — New-England (pour Boston).

PRIX DES PASSAGES 
DE PARIS à QUÉBEC et MONTRÉAL

Depuis 30 3
• 200 210 h

PARIS A BOSTON
J icmiuc Clause. . . . Depuis 365 francs, selon rabint-, etc.
1 ' ! -lass . . 24b

Les prix 2 classe p. Boston sont applicables à New -York et Philadelj

CHEMIN DE F’ER DU CANADIEN P A C IFIO II F
Billets pour tout n-tért^r^Ç.n.d.^ ««s au lapo» . Chine et en Aus.ra.le

C^Dpn!LïiV,nrE lïJX****' ..............- * «^1, .iuneau, Dyea, Ce.TTBlAoBlS P Q RT& QE BAGA^GES, P E T [ T S COLIS ET W A RpH A IM n l ç F ç

11 “ "£™IS k i“««
■t bll,cts pour toutes destinations et par toutes Compagnies, brochures et car tes gratuite

S'adresser aux Agents Généraux : HERN II PE ROM C’° T td
«t. Bo”.", „V,UiKON & €., L . -—. U—........... .

MAISONS AU HAVRE - MARSEILLE - BOULOGNE-SUR-MER MA7auct F l,,/iS
‘ 5UR MER - “A2AMET - ANVERS - LONDRES - FOLKESTONE.
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L’OUVERTURE
A l’heure où j» iraiti*ont ces lignes 
Miatuives, l’ou\erture de l'Exposition [ 

» ii lit mi. L«- gpnmi sjnjctacle du siècle, 
ou commençant, sera commencé ; 

\ tnt I I nivers, heureux de détourner j 
•1 , tut ijuelques mois .^es yeu\ des dis- 
c nies civiles ou des combats. Il taut 
1 îiir celte heure éblouissante et louer 
- ii" réserve, sans étroite critique, ceux 

I . à tous les degré>, ui.ms l'ont préparée.
T - peuples devii nueiit. en cet instant, 
de nouveau les obligés de la France, j 
' «Mhih■ i <111 (1 tutr« < |«>1 s iU I ont «*le en i 

- ‘•ouditiuns diverses et inoubliables. :
La nation, que l'Kurope a abandonnée
-es seules forces, en 1 «STO. devant un 

» niii'ini supérieurement préparé, et dont 
L main secom able est depuis lors restée 
tonnée, reprend dans la paix la place pré­
pondérante et unique quelle occupait 
autrefois dans la guerre.

File ouvre à tous le^ peuples un temple 
aux mille chapelles dans lequel il- vien­
dront, non plus recueillis, mais joyeux, 
s'incliner devant les Dieux modernes. 
File leur prèle sa cité unique, avec tous 
s»‘s trésors de science, d'art, d industrie, 
pmir qu'ils y puissent mettre en relict 
l**ur propre génie ; elle prête à ses rivaux 
l<* cadre magique de ses propres triom­
phes, pour qu'ils \ triomphent, parfois 
•sur elle-même.

Générosité dernière, aussi chevale­
resque que celle qui l a portée si souvent 
hors chez elle. Si les nations, retenues par 
I intérêt ou paralysées par la force, ont pu

sembler, certains jours, oublier les ser­
vices rendus, l'humanité, qui règne au­
jourd'hui au-dessus des états, n’oubliera 
pas celui-là.

On ne saurait l’estimer trop haut. Ce 
serait méconnaître l’esprit qui domine et 
entraîne toutes les foules, que de douter 
que celle-ci. la plus nombreuse, la j dus 
diverse. qu'< >n aura encore vue, n'emporte 
de ce contact avec les autres peuples, de 
cette vue des choses, de cette joie univer­
selle, intarissable, des sentiments d'ami­
tié et d'estime, de respect et de bonté! La 
conférence de la Haye n'aura été que le 
prélude, un instant troublé, de cette con­
férence des peuples.

Triomphe de Faris, par-dessus tout ! 
Le sera sa récompense de se voir tant 
admiré, de se sentir tant aimé; et par 
ceux auxquels confère une sorte de supé­
riorité d être nés sur son pavé sonore: et 
par ceux qui l'ont, adopté, oubliant pro­
vince, oubliant patrie ; et par ceux qui, 
l'ayant traversé, en garde à jamais la 
vision (d l'illusion du retour !

I buis la cité universelle vieilliront tous 
ceux qui pourront y venir, par train ou 
paquebot, grâce à diligence ou bonnes 
jambes.

Dès cette heure, à cette heure matinale 
du grand jour qui se lève, on peut se 
demander comment ils se résoudront 
jamaisà la < pi it ter? Les portes des palais et 
pavillons formées, ils y frapperont encore, 
pour rentrer revoir le spectacle termine ! j 
Il faudra, pour les engagera partir, leur 
promettre qu'il recommencera bientôt. 
Ft dans un demi-siècle, ou recueillera 
errants sur la place des édilices. disparus 
ou conservés, les invalides de lhuo. cher­
chant à relever un coin du rideau tombé.

Les Canadiens apporteront dans cette 
visite et cet hommage rendus à Faris par 
tous les peuples un sentiment, sinon par­
ticulier, du moins plus intense.

Dans Faris, triomphant, ils verront 
surtout la France triomphante. Ft retour­
nant au pays. il> cloueront près de la 
vieille image, laissée parles ancêtres, de 
la France ancienne, l'image fie la France 
modern»1.

Hector Faure.

CANADA
Abonnements : Un an........... ................... *2

A. B. C. CODE

Adresse Télégraphique ; STADACONA-PARIS
TÉLÉPHONÉ : 218-03

M. Frédéric de Joybert, lieutenant au 8e hus­
sards, et Mme de Joybert, s’embarqueront le 21 
avril, au Havre, à bord de La Bretagne, de la C ?Gle 
Transatlantique, pour un voyage de trois mois 
au Canada.

Un artiste qui a habité le Canada, et qui y 
retourne prochainement, M. Robt. J. Wickenden, 
expose au Salon deux œuvres dont les sujets 
sont canadiens : une aquarelle « La chute Ouiat- 
chouan, Lac Saint-Jean », et une lithographie 
originale, « S. E. feu le Cardinal Taschereau ». 
d'après le portrait peint par l’artiste lui-même.

Au Salon également, le haut relief en plâtre du 
monument Champlain, de Paul Chevré.

Couplet sur le printemps au Canada cueilli dans 
un charmant article de Madame Manoèl de 
Grandfort.

« Que j'en ai vu des printemps, mais aucun de 
ceux déjà contemplés ne m’a laissé dans l’esprit 
une impression pareille à celle que je subis lors­
que je le vis éclore subitement durant mon séjour 
au Canada. Ce fut une miraculeuse arrivée. Il 
surgit en quelques journées des glaces de l'hiver, 
et vainqueur, brisa tout sur son passage • * un 
instant la neige se mua en sources, et courut vers 
les fleuves qu'elle alimenta ; les montagnes s'éclai­
rèrent, le ciel se tendit d’une soie bleu sombre, le 
sol soulevé, gonflé de sève, craquait s us l’effort de 
la germination ; littéralement on entendait 
« l'herbe pousser » et des rumeurs de joie féconde 
et de vie nouvelle sortirent de la terre comme 
un champ d'amour et de victoire. »

\,e Journal des Débats a publié une Nouvelle: 
Forgeron <1< son Bonheur, traduite de l’Allemand 
parnotieami M. Emile Lut/. L'auteur, Gottfried 
Keller, un des premiers parmi les romanciers 
allemands contemporains, n'est connu en France 
que par un volume paru l’année dernière : Roméo 
et Juliette, au village, (collection Flammarion). 
Le talent de cet écrivain, dont l'ironie fine et le 
style humoristique rappellent un peu la manière 
de Dickens, est depuis longtemps consacré en 
Allemagne, en Autriche et en Suisse, son pays 
d’origine.

Espérons que les Débats nous feront connaître
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avec l’aide de M. Emile Lut/, toute la série des 
contes et nouvelles d’où e^ tiré le Forgeron de 
son Bonheur.

__ _______ P. F.

Chemins de 1er de l’Est. — Représenta*
tions d'0; rnmm'rgau. — Nous sommes informés 
que les célèbres représentations de la Passion qui. 
depuis plus de 2 siècles, ont lieu tous les 10 ans, 
à Oberammergau (Bavière), auront un éclat 
extraordinaire en 1900. De Paris à Munich, on a, 
par le train d’Orient ou par les express ordinaires, 
des communications excellentes . On pourra, en 
1900, après avoir vu l'Exposition de Paris, faire 
un voyage des plus intéressants en visitant 
Bayreuth, Munich, Oberammergau. les châteaux 
du roi Louis II et les magnifiques Alpes Bava­
roises.

Occasion exceptionnelle. — A vendre 531 
livraisons neuces d< 1 Histoire des peintres de CharL s 
Blanc, i- -ur la somme de 125 francs.On peut compléter 
moyennant 50 francs. — S’adresser ta M. Body, au 
bureau du journal.

LE PANACHÉ
La série de? dîners mensuels donnés par le 

Panaché. durant cette saison, a été close par une 
réuni n qui a pris aussitôt les proportions d’un 
véritable banquet. Avec beaucoup de soins, on 
aurait peine à réunir tant et de si sympathiques 
convives; et t us ceux-ci étaient venus d'eux- 
mème-, et sans invite, s'inscrire, attirés par 
i agrément de? réunions précédentes. Le Panaché, 
fondé il y <i tr'd ans par M. Alph. Blondel, est 
devenu aujourd'hui ce qu’on est convenu d’ap­
peler une institution parisienne, avec cependant 
un caractère encore plus général, qui en fait aussi 
une chose bien française.

Le tre' aimable président du Panarhé. M. Alph. 
Blondel, avait fait à M.Tarte, M. Hector Fabre et 
M. Paul Fabre, la gracieuseté de les inviter à cette 
dernière réunion, au Café Cardinal. Les convives 
étaient très nombreux, et parmi eux bon nombre 
des exposants de Toronto.

Etaient présents :
M M. A. Blondel, F. Bourgeat, Secrétaire-géné­

ral du Conservatoire, Bonnaud, Auguste Brunet, 
Belleau,Chiron. Chevrier. Chollet. Cousin. Chau­
vin, Chef de bureau au Ministère de l'Intérieur, 
Durif. Maire de P >nts-et-Marais, Duvelleroy, 
Dijau. Dameron, Divoir, Duharte, Hector Fabre, 
Commissaire-général du Canada à Paris, Paul 
Fabre, Secrétaire-général du Commissaire-géné­
ral à Pari«, Farcy, Fieurimont, Conseiller du 
Commerce Extérieur, Fourgeault, Godard, Gan- 
neau, Grou, Gudy, Huet, Docteur Jaubert, Hirch, 
l.asne, D. Leprince. Laurencin, Lenoir, Albert 
Lefeuvre, Lhéritier, A. Laeroix, Larue, Mathieu, 
Mascuraud, Président du Comité Républicain du 
Commerce et de l’Industrie, André Mesureur, 
Moullé, Martin, Maurin,01mer, Périllier, député, 
Petit, Philipeaux, Pescheux, Ouerray, Rotival, 
Rosuei, Reynier, Rafestin, Henri et Paul Rotival, 
R. Saulay, Taffonneau, Tarte, Ministre des Tra­
vaux Publics du Canada, Terquem, Vermillac, 
Vincent, Weill.

A la fin du repas, excellent, très cordial, M. 
Blondel a porté, en ternies remplis de bonne grâce, 
un toast au ministre des travaux publics du 
Canada; il y a joint quelques mots aimables 
à l’adresse de M. Périllier, député, de M. Hector 
Fabre, de M. Mascuraud, de M. Paul Fabre.

M. Tarte a répondu éloquemment â ce salut de 
bienvenue, et a exprimé l'espoir que la première 
tentative faite pour acclimater 1 industrie fran­
çaise au Canada serait suivie de bien d autres. Il 
a fait un appel chaleureux aux industriels pari­
siens, les assurant qu'ils trouveraient au Canada 
l’accueil le plus empressé.

M. Mascuraud a répondu au ministre que son 
appel serait entendu, et qu il p u\a;t compter 
qu’on reverrait â Montréal, entourés de bien 
d’autres, tous les exposants qui avaient donné â 
Toronto le signal de relations plus actives entre : 
les deux pays.

Après avoir entendu ensuite M. Périllier et I 
M. Hector Fabre, les convives ont assisté à une 
charmante audition des chansons populaires nor­
mandes, harmonisées par M. Edouard Moulle,ct 
interprétées avec une grâce exquise par Mlle 
Dalbret et un art supérieur par M. Delaquerriere, 
de l’Opéra-Comique.

Réunion charmante et dont M. Farte, en par- 
! ticulier. gardera le plus agréable souvenir.

Paiu. Faiirk

ANTICOSTI
(Suite et Fin)

C'est donc à la Finie Ellis, appelée par 
son port à devenir le principal établis- 

* sèment commercial de File, que devront 
être réunis les services administratifs qui 
se trouvent actuellement à la haie Sainte- 
Claire : il fallait ainsi, avant d'élever les 
nouveaux bâtiments, noyau d'un centre 
appelé à se développer rapidement, déga­
ger les abords de la baie. En elfet. à Lest 
de celle-ci et à peine à quelques centaines 
de mètres se trouvait un lac de plusieurs 
centaines d’hectares, le lac Gagnon; à 
proprement parler, c’était plutôt un im­
mense marécage entièrement eouveit de 
roseaux plus grands qu'un homme, où 
s'ébattaient des bandes innombrables 
d'oies sauvages et d'où, l'été, s'élevait un 
nuage compact de moustiques d’une vo­
racité redoutable aux voyageurs. Leur 
piqûre est extrêmement douloureuse; 
en quelques minutes, si on n’est pas accli­
maté, on a la figure en sang, si bien que 
les habitants racontaient plaisamment 
que ces moustiques vous arrachaient un 
morceau de chair qu'ils allaient ensuite 
dévorer paisihlem nt sur la cime d'un 
arbre. Ces marais s’étaient formées par ; 
suite de l'obstacle qu'opposait à l'écoule­
ment naturel des eaux, la légère élévation 
de terrain qui borde entièrement la baie ; 
Ellis. On ne pouvait raisonnablement pas 
songer à réunir une grande aggloméra­
tion d’habitants à proximitéde c,es marai-: ; 
sans parler du grave inconvénient des ! 
moustiques, on aurait eu à redouter des 1 
fièvres paludéennes provenant des mias­
mes exhalés par ces eaux stagnantes; 
enfin, il fallait prévoir l’existence probable 
de cours d’eau souterrains allant du lac à 
la mer et qui auraient rendu difficile la 
construction et précaire la durée des bâ­
timents â élever. Fn canal de trois cents 
mètres de long a évent ré la colline qui 
barrait l’écoulement des eaux : en trois 
semaines le lac a été complètement assé­
ché; on a coupé les roseaux et les brous­

sailles ; maintenant, c’est une pi m,,, 
immense, entièrement protégée <unt,v 
les vents par les bois qui l'entourent d,. 
tous cédés ; toutes les essences fmv tiè,rv 
d Europe se trouvent réunies naturelle, 
ment dans ce coin de terre favori>é. et 
c e>t une vraie tète pour lo-ilqut <•, q t * * 
variété de branchages et cette di\ri>ité 
de couleurs. Mai" la encore, coinin' n- 
tout à Anticosti, 1 utile côtoie l'agi , ; •
l’assèchement du lac terminé, un i \., |(1 
de >uije mettre en valeur cette tel l e 
See à découvert par les eaux en se i nt. 
« ( V qu'est, la richesse d un pared , i g 
« le grand écrivain canadien A lr
<< Buies avec qui nous avons visit q,.
« plaine, on le conçoit aisément. I‘ a , 
a des sucs laissés par les sédinieii'
« cumulés «lu lac, il exsude la i 
«t La charnu4 y entre et L• r« 
o comme ferait un couteau «I i m
•< melon très mûr; la semence u ,
« pas été déposée quelques >i*mab 
« déjà un épais tapis velouté d«* ti i-
« goitreuses aura remplacé ce ,t
a jadis un sol infécond, iiniqu nt
« propre à engendrer des nuées d-*
*< tiques et à rebuter le regai h* 
« l'homme. »

Eue découverte, bien plus pré 
encore pour l'avenir de la coloiii 
faite dans cette plaine conquise 
eaux : oïl y II olive de \ astes I r 
l'argile la plus propi e à la eonfei 
briques et de tuiles, les erssais ont é 
a fait concluants a cet égard < hi . 
donc re>serrer les services ad mini"1 
disséminés autrefois par crainte d 
«lie. alors «pu* les maisons étaient 
truites uni«|uein«*nt <*n bois ; j 
pertes «le temps, plus «l’alerh > « 
nuelles ; la vie administrative et 
nient «le la vie sociale >e d<• \■ i p 
d'autant mieux «pie les relations 
diennes seront facilitées par la | r ■ : 
des diverses habitations. Av«-c 1 i ;
«in rivage pour fondation, !«' < 
cristallin, dont de nombreux gi>* 
existent sur l’île et la brique c 
matériaux, la tuile connue toitu i 
pourra désormais construire des é : 11 ; 
durables «ju'oii ne craindra plus «I \ 
disparaître en un instant, dévoré- ; r 
llannnes.

Avant «le termim-r«N‘tt«*étu(h‘ d«’|à t; 
longue, nous parlerons encore d'uin* i i 
tative des plus originales, qui a pl« 
nement réussi: l'élevage «!«•> reliai : 
argentés. < )n sait la valeur considéra!/ 
qu'atteignent les fourrures «l«- ces ani­
maux. Ib’gagi'de tout esprit de routin . 
le propriétaire de File a voulu assurer 
protection et le développement de ces 
animaux nombreux déjà à F«-t a t sau \ a g 
Dans la . ‘ i la plus reculée «*l la plu
tranquillede la forêt on a clûtiiiv un vas! • 
terrain de plusieurs hectares; dans ce pu • 
on amène tous les renards argent»*s ou "ii 
prend au piège ; les renards communs 
males sont impitoyablement tués; les 1«- 
nielles, au contraire, trouvent grâce • ! 
sont lâchées aussi dans le parc ; «h celh 
façon, par sélection naturelle, les portées 
qu'elles donneront se rapprocheront «F* 
plus en plus du type argenté. On aura 
là une production constante <!«* fourrures 
«1 un prix considérable. 1 /enclos est assez.

8
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vaste pour quo les renards ne se sentent 
j, ,s prisonniers : ils s’y reproduisent 
1Mi nullement ; auraient-ils la fantaisie 
de s'échapper, qu’ils ne pourraient pas: 
la clôture d’une hauteur de quinze mè- 
tces est composé d'un grillage très 
fort tendu entre des poteaux énor- 
, “S et d une solidité à toute épreuve; au 
1 it de ce grillage est fixée une large 
1 eide de zinc sur lequel glisseraient les 
j,; ds des animaux >‘ils voulaient y grim- 
[,,-i (le treillage s'enfonce en terre à une 
je .fondeur de plusieurs mètres, puis se 
I ï ilonge horizontalement vers l'intérieur 
du parc, si bien qu’il faudrait qu'un 
iviiard commençât un terrier à dix mètres 

moins de la clôture* pour pouvoir 
p ".r sous celle-ci ; or, ces animaux 
c nt toujours le sol au pied même de 

1 ! qui les arrête. Enfin, un garde,
-urs le même, leur apporte une nour- 

i i » - * abondante qui leur enlève tout 
. -ii- «l’évasion, J’;ti cru devoir relater 
( * tentative originale d’élevage, elle
ru tn bien le caractère d’audace réflé- 

pu pi sid* a tout ce qu’on a entre- 
là-bas.

: i t » 111 » * 11 a r 11, l'avenir d'Anticosti est 
ïr* : son port lui permet de commu­
ter av.■.* le l'este du monde; sus mois- 

s iS Cl bestiaux suffiront bientôt 
oui à sa subsistance ; >es iiom- 

! is>*< *!nitt»s d'eau lui fournissent une
motrice inépuisables, ses forêts nu- 

luetis. s peuvent 1 enrichir par le cont- 
ui"i'ee et l'industrie. Et je >uis lier de 

OT que le premier <}llî ait "Il faire sor­
te de son long sommeil cette île décou- 
v.'i'ie p u' le Français Jacques ( ’artier, le 
I : ‘tnier qui. sans craindre les légendes 
? ; 'i liante s. a fertilisé cette terre inculte 

■■doutée, celui-là est. comme moi, un 
;u ii> de la Vieille-France, secondé 

1 r le- bras des Canadiens français. Trop 
I -temp" l’Océan nous a séparés, nous 

• re- . du vieux pays » de nos cousins 
à-bas ; il est temps de resserrer les 

' as de famille qui nous unissent, pour
I j bi- grand bien de tous. Que les ( ana-
II ie ; ï < continuent, comme par le passé, ri 
’• nii admirer les merveilles artistiques 

i* nos musées ; qu’ils puisent encore dans 
f > hefs-dàeuvredenotre littérature,avec 
a l ingue de leur pères, ce sentiment de 
Car oiigine et de leur individualité* qui 

■ • t la f< »rce même d'existence d'un peuple. 
Mais i! faut aussi que nous autres. Fran­
çais, nous traversions l’Atlantique. Au 
( mada,nous trouverons un peuple jeune 
et libre, tier de la vie politique qu'il a 
conquise et respectueux du gouvernement 
qui a reconnu son indépendance, mais 
docile à la voix du sang et tout prêt à 
accueillir comme des frères ceux qui 
Snrtent de la même souche que lui ; nous 
trouverons un pays riche, où les capitaux 
<uropéens produiraient des merveilles; 
et nous trouverons aussi un peuple 
croyant et fort, doux et travailleur dans 
|a paix mais prêt à se lever en masse et 
a périr pour le salut de la patrie; et à ce 
spectacle, nous sentirons s’envoler nos 
doutes et nos <léses|»érauees, et nous re­
prendrons confiance dans les destinées 
ioi|périssables d one race qui, malgré les 
iwers et les catastrophes les plus épou­
vantables, est toujours vivace, à la fois

dans la vieille» Europe et dans la jeune 
Amérique.

René Boudard.
(Fin.)

Les Canadiens
A PARIS

--------  « wmm m iOi

Commissariat - général du Gou­
vernement du Canada à Paris, io, 
Rue de Rome (au premier à droite).

Adresse télégraphique : Stada- 
cona-Paris.

Téléphone : 2i8-o3.

Inscris au Commissariat-Général du Gouver­
nement du Canada à Paris, 10, rue de Rome:

Honorable Clifford Sifton, Ministre de l'Inté­
rieur du Canada, Ottawa. Hôtel Bellevue.

Madame Clifford Sifton, Ottawa, ft tel Bellevue.
Mme Thos. Lachance, Worcester. G3. rue de 

Richelieu.
M. Mme et Mlle Ph. Nadeau, Butte-Montana. 

77, rue Blanche.
M. et Mme J.-A. Nadeau, Butte-Montana. 

77, rue Blanche.
Mme John-B. Simard, Worcester. 63, rue de 

Richelieu.
Mlle M.-I-. de Lude, Lowell. 63, rue de Riche­

lieu .
M . et MmeW.-J. Miller,Québec. 39, avenue 

de Tourville.
M. l’abbé* Jules Massicotte, Trois-Rivières. 

65, rue Madame.
M. et Mme René Masson, Montréal. hôf>l d- 

Calais.
M.A. Halkett. Ottawa. 19'», rue de T Univer­

sité .
Mile J. Macallum, Toronto. 3, rue Washington.
M. l’abbé F.-A. Ethier, Whitehall, N.-Y. 

Hôte! du Panthéon.
M. J.-Edmond Renaud, Joliette. P. O. Hôtel 

du Pantheon.
M. Edouard Marchand, New-York.
M. Flavien-J. Granger, Montréal, llôtel Tir- 

minus.
M, W. H. Wyman, Saint-Jean, P. Q. Grand- 

Hôtel.
M. Alphonse Le Duc, Chicago. Hôtel des Deux- 

Mondes.
Mlle J.-G. Gunn, Toronto. 9, rue Juliette- 

Lambert.
M. Robert B. Brimer, Toronto. 4s, rue de 

Ponthieu.
M. Ernest Bélanger. Montréal. Hôtel de Calais.
M. S.-O. Delorme, Montréal. Hôtel de Calais.
Révérend Père P.-J.-.E. Foucher, Outremont, 

Montréal, là, rue du Niger.
Révérend Père O. Joly, Joliette. 15, rue du 

Niger.
Révérend Père J.-E. Belair, Cohoes, N.-Y. 

15, rue du Niger.
Révérend J. Bigaouette, Montréal.
Madame F. E. Roy, Québec. Hotel M rh sherbet.
M. Joseph Clément, Montréal. Hôtel Montyon.
M. Edmond Chaloult, Québec. Ilote! Montyon.
M. Percival F. Ridout, Toronto. Hôtel Con­

tinental.
M. R.-E. Van Dyke, Toronto.
M. Aimé Lussier. Varennes 4, rue d’Amboise.
M. Roch Le Ber, Montréal, 7, rue Valadon.
M. le docteur W. Trudeau, Fall River. Hôtel 

Terminus.
M. le docteur C. Roy, New-Bedford. Hôtel 

Terminus.
M. et Mme S. Bachand, Coaticook. Hôtel Je 

Normandie.
M. W.-A. Mackinnon. Grimsby, Ontario,
M. R.-P. Soiall, Dunham, P. Q.
M. Honoré Lachance, Montréal. Hôtel Ter- 

minus.

M. H.-A. Lemieux, Montréal. 25, rue Maza­
gran.

M. H.-B. Rainville, Montréal. Grand Hôtel.
M. Geo.Woodhouse, Montréal.Hôtel Bergère.
M. Ovide Robillard, New-York. Hôtel Ter­

minus.
M. le docteur J.-E. Fournier, St-Jérôme, P. Q. 

Hôtel Terminus.
M. P. La Ferrière, Montréal. Hôtel 'Terminus.
Mlle Brennan. Ottawa, 20, rue Roquépine.
Mlle Margaret Huston,T ironto. 30,rue Roqué­

pine.
Mlle Galbraith, Montréal.
M. W. W. Scott, Commissaire du Canada 

l’Exposition. Winipeg.
M. A. Bourgouin, Montréal. Hôtel Métropole.
M. A.-O. Morin. Montréal. 8, rue Mazagran.
M. J.-O. Gareau, Montréal, s. rue Ma/agran.
M. J.-E.-C.- Bumbray, Montréal, s, rue Maza­

gran.
M. Marcus Auerbach, Montréal. 16 bis, rue de 

Passy.
M. le docteur J.-A. Brisson, Montréal, 02, rue

de l’Arcade.
M. Maurice Cullen est en ce m ment 3 Venise.

Le Sénateur et Mme G.-T. F'ulford, après avoir 
visité l’Egypte et la Terre-Sainte, et s’être arrê­
tés à Constantinople, sont rentrés a Paris le 13 
avril.

Mme Tarte. Mesdames P gaillard, Mlles Tarte 
sont parties lundi pour Rome.

Sont partis pour Rom. : MM. les docteurs 
Peltier et Décarie, M. et Mme H. Lachance, le 
docteur Trudeau, le docteur O. Roy, îe docteur 
H. Simard, le docteur C.-S. Roy, M A -Gustave 
Verreault, F.-X. St-Charle?

Madame Cyrille ’Fessier et -■ n Ids ont quitté 
Cannes pour se rendre à Rouen.

MM. Ernest Bélanger et S.-O. Delorme, de 
retour d’un voyage en Italie, Autriche, Alle­
magne et Belgique, sont partis passer quelques 
jours à Londres.

Les Révérends Pères P.-J.-E. Foucher, O. 
Joly et J.-E. Belair partent le 35 pour la Terre 
Sainte, pèlerinage organisé par les Pères Assomp- 
tionnistes. _________

M. l'abbé Jules Massicotte. du diocèse des 
T roi--Rivières, après trois ans passés au Sémi­
naire canadien à Rome, est retourné au Canada 
par le A5 w- York, partant de Cherbourg le 7.

M. le docteur et Madame Leroux sont partis 
le T" avril pour un voyage en Italie.

Mlle Cécile Laforce s'est embarquée le 7, à bord 
du Xew- York, de Y Amérù’ani Line.

Dans notre écho sur les funérailles de notre 
regretté compatriote Alfred de Varennes, nous 
avons omis de citer les noms de beaucoup de 
nos compatriotes et entre autres de ceux qui ont 
accompagné la dépouille mortelle jusqu'au cime­
tière tie Ba^neux. Ce sont : L'honorable sénateur 
J. A. Paquet, les abbés Henri Simard, H. Pelle­
tier et Camille Roy, et MM. docteur C. Roy, 
docteur H. Simard, A. J. Anctil, F. Lavallée, 
docteur Sirois, E. Vanier, Aug. Comte, docteur 
W. Verge, G.-A. Verreault, docteur E. Lacerte, 
docteur R. La Rue, docteur A. Blais, docteur 
A. Laramée, docteur A. F. Mercier, docteur Jean 
Décarie, docteur H. Lasnier, Fourreau, représen­
tant la maison Révillon, docteur E.-J, Peltier, 
et la délégation de la Société des Fourreurs, hon­
grois, allemands, etc.

Nous apprenons avec plaisir que notre compa­
triote le docteur François de Martigny vient 
d'être fait Officier d’Académie. Nous lui adres­
sons nos sincères félicitations.

LA BOUCANE
La prochaine réunion de La Boucane aura 

lieu le Samedi 21 Avril 1900, à 8 h. 1/2. au cafc 
de Fleurus, 1, rue de Fleurus.
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Les Canadiens et amis du Canada sont cordia­
lement invités à ces réunions amicales.

A louer, pendant la durée de l'Exposition : Un 
appartement meublé, situé au n° 51, rue Pergo- 
lèse. pré' de l'avenue du Bois de Boulogne, au 
4 au-d(.*sus de l'entresol, avec balcon, composé : 
de 2 chambres à coucher, un grand cabinet de toi­
lette, un salon, une salle à manger, une cuisine, 
deux antichambres, un cabinet de débarras, cave, 
chambre de domestique, etc. Prix 1.200 par 
mois.

A louer à partir du l*r Avril prochain : Un appar­
tement meublé, situé n® 181, boulevard Péreire, 
au 1 * étage, composé de : :5 chambres à coucher, 
salon, -aile à manger, cuisine, chambre de bonne, 
cave : avec balcon. Prix : 400 francs par mois.

Renseignements pour Voyages :
M. J. Rivet, 418. rue Rachel, à Montréal, et 

M. Desroches, à Paris, Cl,rue du Faubourg-Mont­
martre, sont à l'entière disposition de ceux de 
nos lecteurs qui désirent des renseignements 
quelconques en matière de voyages. (Prix. Itiné­
raires, Conseils, etc.)

Jacques Merville

A LA BOUCANE
La réunion de “La Boucane ” donnée en 

l’honneur de l’honorable M. Tarte, Ministre 
des Travaux Publics du Canada, Commissaire- 
général du Canada à l’Exposition Universelle, a 
parfaitement réussi.

Parmi les assistants : MM. Hector Fabre, 
Commissaire-général du Canada ; L. Herbette, 
Conseiller d'Ètat ; Lu-Colonel Gourdeau, Sous- 
Ministre de la Marine et des Pêcheries, Commis­
saire à l’Exposition ; Honorable J -A. Piquet, 
Sénateur ; Emile Goudeau ; Paul Fabre, Secré­
taire-général du Commissariat-général du Gouver­
nement du Canada à Paris ; Henri Hains, Secré­
taire-particulier du Ministre des Travaux Publics; 
Philippe Hébert, Edmond et Lorenzo de Nevers, 
J.-E. Lamontagne, A. & H. Beau, J.-M. Macoum, 
Saurat, Faraill, Sydney Monlun, P.-N. Breton, 
F.-X, Mercier, docteur Canac-Marquis, docteur 
Ph. Roy, George Normandin, Louis-H. Taché, 
docteur H. La-nier, Marquis de la Rochethulon, 
J. Soudan de Pierrefitte, docteur < 1. Leroux, Aug. 
Comte,docteur E. Plamondon,docteur J.-H. Cha- 
lifoux, docteur A. Saint-Georges, L -Th. Dubé, 
H. Fabien. Eugène Vanier, docteur A. Laramée, 
O. Soulière. docteur E.-St-Jacques, docteur A. 
Blais, A.-J. Anctil, Henri Hébert, docteur E.-J. 
Pelletier, docteur Jean Decarie. A.-Gustave Yer- 
reault, docteur C.-S. Roy, docteur R. La Rue, 
docteur A.-W. Verge, docteur E. Lacerte, docteur 
La Mothe, docteur F. de Martigny, A. Suzor- 
Côté, E.-R. Faribault, L.-A. Cusson, Secrétaire 
de la Commission Canadienne à l’Exposition ; 
J.-O. Marchand, C.-E. Faribault, docteur A.-F. 
Mercier, A. Lussier, N. Lacroix, etc., etc.

M. Philippe Hébert a souhaité la bienvenue 
au Ministre en ces termes ;

M >nsieur le Ministre, la Colonie Canadienne de 
Pari-, les membres de la Boucane, dont je me fais l’in­
terprète, sont heureux de venir saluer notre réunion, 
composé en majorité de jeunes, qui ont laissé momen­
tanément le pays pour pouvoir travailler plus effecti­
vement à >on progrès futur : c'est pourquoi nous 
sommes nombreux autour de vous ce soir.

\ ous ne venez pas comme 1 été dernier, demander 
le rétablissement de votre santé à la chirurgie fran­
çaise. Vous revenez plein d'entrain et de force, mettre 
au service de notre cher paya, votre activité, votre ex­
périence et votre dévouement et le représenter comme 
président de tous nos e mites à l'Exposition Univer- 
selle ; cette sublime et admirable manifestation des 
arts de la paix, où toutes les nations civilisées se 
donnent rendez-vous avec leurs produits les plus utiles 
comnv* aussi les plus perfectionnés. Nous sommes heu­
reux de votre retour parmi nous et vous félicitons 
d'avoir bien voulu accepter cette charge, persuade que 
les qualités si françaises de votre cœur et de votre 
esprit, sauront vous gagner toutes les sympathie et 
que vos efforts produiront p«sir notre pays, les plus 
heureux résultats.

La tâche que vous avez acceptée est belle, elle vr»us 
donnera l'occasion de rendre rie grands service* aux 
exposant* canadiens, elle sera laborieuse, mais ie tra­
vail ne vous effraie pa«, car vous estime*, comme nous 
que toute conquête du travail porte en elle sa récom­
pense .

Depuis que vous êtes ministre des travaux publics, 
vous avez mené à bonne tin tant de projets ou les dif­
ficultés de l'exécution étaient énormes, 'pie vous nous 
avei habitué à ne plus douter de rien. Le succès semble 
vous suivre partout.

Le Canada est <utré depuis la confédération, dans 
une ère d’activité industrielle et de progiès qui va s'ac­
centuant tous les jours. Des chemins de tir reliant les 
oceans qui nous enserrent, des canaux immenses, des 
quais merveilleux, des bassins a abriter do tint tes (li­
tières. des élévateurs pouvant contenir autant de blé 
que les fameux greniers d'Egypte ont été construits eu 
s. oit en voie d'execution ; enfin, le pays se prépare à 
prendre une grande place dans la lutte pacifique de 
('industrie et du commerce, c est pourquoi il veut que 
son exposition soit intéressante et digne de lui.

11 ne pouvait mieux faire que de choisir pour le 
reprt senter, un des ministres qui préside a m s destin- es.

Je crois qu’il nous sera permis sans froisser aucune 
susceptibilité, de souligner un dt-s C"tes par lequel M. 
le Ministre, votre collaboration à cette fete du travail 
nous est particulièrement agréable. La présence d un 
Canadien-Français rappellera aux représentants reunis 
de l’Univers entier, qu'il existe une autre France, une 
France d’Amérique. Vous serez le fils longtemps ibsent 
qui revient réclamer sa place au foyer de l'aieul et lui 
apporter la preuve qu’il a su rester digne d elle et que 
n,>us. Canadiens-Français, nous pouvons toujours chanter 
avec raison, en pensant à la France, ce beau refrain 
d’une de nos chansons populaires ;

[1 y a longtemps que je t’aime.
Jamais je ne t’oublierai.

Veuillez agréer, Monsieur le Ministre, tous 
nos vœux et l'expression de nos meilleurs senti­
ments.

Très touché des paroles de bienvenue que lui 
avait adressées M. Hébert au nom des étudiants, 
M. Tarte les a félicités de l'esprit d’union, de 
l’ardeur au travail qui régnaient parmi eux, et 
qu’attestaient l’estime de leurs professeurs et leur* 
nombreux succès.

N"ii* comptons sur vous, a-t-il dit, revenez-nous au 
pays, prépares au combat delà vie. et avec les armes 
bien trempées qui assurent le succès : *oit, le savoir, 
la persévérance, le dévouement. Nous avons lu soin de 
vous pour fortifier nos rangs et nous conserver notre 
place lans les profession», le» arts, dans toutes les 
carrières où s exerce 1 activité humaine.

Puis, les remerciant de nouveau de leurs bonnes 
paroles, il a ajouté :

Quant ù moi. vous me trouverez toujours prêt à vous 
aider de ma part d'intluence sur l’opinion publique, 
et dan* le Parlement ; je -ais ce qu’il faut de courage, 
de persévérance, pour arriver au but de -a légitime 
ambition, et je m'en souviendrai lorsque vous ferez 
appel a mon concours.

Ces paroles ont été chaleureusement applaudies. 
Prenant la parole apr<és le Ministre, M. Her­

bette lui a adressé les paroles ks plus flatteuses:
Nous allons être envahi* par les étrangers, a-t-il (.lit. 

vous, vous avez voulu venir avant les invités : Français, 
vous avez fait comme l'on fait dans les familles, à 
l’occasion d’une c-rémonie ; vous êtes venu vous 
placer auprès (b* vos frères de France, afin de bien 
prouver que vous êtes des nôtres, que vous n'avez pas 
A être reçu, mais que vous pouvez recevoir avec nous 
l>*s étrangers, nos hôtes et nos invités...

L’orateur a été, comme toujours, très goûté, 
très applaudi.

M. Hector Fabre a apporté aux étudiants le 
témoignage qu’ils travaillaient mieux que de son 
temps.

Le Sénateur I'àquet a adressé des mots d'encou­
ragement cordial à la jeunesse.

Puis, M . Jean Soudan de Pierrefitte, l’orga­
nisateur de l’exposition canadienne de Honfleur, 
a clos la série des discours par une fine improvi­
sation toute imprégnée de patriotisme canadien. 

Un concert improvisé a suivi.
Deux mandolinistes, M. Saurat et M. Faraill, 

amenés par M. Herbette, ont charmé l'auditoire 
par des airs bretons rendus avec une exquise 
perfection.

Dans un entr'acte, le poète Emile Goudeau, 
invité de M. Paul Fabre, a dit, comme il 
sait dire, en vrai poète, ces deux pièces de son 
œuvre admirable : La Marche, les Polonais.

Notre ténor canadien M. Mercier, de l’Opéra- 
Comique. a chanté pour clore cette réunion toute 
intime et canadienne : Hymne au Canada, 
Hymne de la St-Jean (Caouette). Une brillante 
carrière est certainement réservée à cet artiste, 
dont la voix puissante et flexible indique à la fois 
des dons naturels hors ligne et une méthode 
supérieure, et cette soirée en est comme le pré­
lude prophétique.

Jacques Mkrvii.i.h.

BIBLIOGRAPHIE

Les Chansons de la Roulotte, — ]e
nouveau volume de Jacques Ferny, q .', llc 
Fromont, — causera une agréable surprise a ux. 
là même qui ont entendu et applaudi le plut m j 
nombre de ctschansons à Montmartre et ■ 
soirées mondaines où elles sont fort redit h îitk* 
La plupart de ces moqueuses fantaisie* s 
effet, des modèles d'ingéniosité et de fattui ,nt 
la lecture révélera des traits, des tournur» fu­
santes, des rimes pittoresques, inaperçus . d. 
dition. Le recueil est corsé, en outre, d : ;cs> 
de boniments et de commentaires ir niqi a. 
drôles et aussi mordants que ks chans • -
mêmes. Enfin, il est illustré par Lucien N' Vct 
de plus de cent dessins d’un humorisme 
qui en doublent positivement l’attrait et 
la plus curieuse et la plus amusante coli • ]c 
(( têtes de turc » que puisse inspirer n t:. 
contingent de célébrités.

LES THÉÂTRES
L’œuvre d’Alexandre Dumas fils a c 

l’étranger son prestige, qui va s’affaibl. -
France où l’on est davantage séduit par 
autrement fécond et primesautier de Duma : 
Diane Je Lys, personnifiée de façon sut 
par Madame Bartet. attire au Théâtre-1* 
t us les visiteurs étrangers

Jean-Part à la Porte St-Martin est un 
de cape et d’epée digne des grands m fit 
mantiques. Comme tous les héros mis ci 
par le grand Dumas et ses disciples. Jea 
accomplit, à lui seul, sur la scène le* e\ 
disséminés dans la vie de plusieurs per* 
héroïques. Coquelin, avec son talent admit e 
composition, rend tant de hauts faits vrai*v 
blés, tout en leur conservant leur grande 
Prodigieux artiste que la postérité placer., 
les plus grands.________

Au Théâtre-Antoine, La Clairière, a uvt s 
plus intéressantes, de Maurice Donnav <. 
Lucien Descaves, On y trouve l’émoti 
drame et l’observation railleuse de la corné

La troupe d’Antoine a serré les rang* 
enlever cette pièce d’une conception et d'une 
cution supérieures. Elle a été admirable ; t 
autres rôles sont tenus en perfection, cet tn t 
Antoine, se métamorphosant ainsi que Free . 
les jouait tous.

Aux Bouffes-Parisiens : Mily-Meyer, l'ira 
tible Benjamine, semble apporter à son iru ' 
rable création, une fantaisie encore nouvelle, i 
a donné à ce rôle une note si personnelle, qu a 
ne peut se figurer Joséphine vendue par > > 
sa urs, sans cet étonnant gavroche.

L’interprétation actuelle avec Jean l’érier 
amusant et si vrai dans Montosol ; Laporte, 
mère Jacob épique ; Tariol-Baugé à la \ 
chaude, explique le nouveau tri- tnphe de ce si 
cès six fois centenaire, devant un public empie 
et ravi. — Salle comble tous les soirs. — H y 1 
des reprises heureuses.

Le Cirque Médrano, fidèle à sa devise « attra - 
tions nouvelles », annonce les débuts de N' 
Florence Godfroy, écuyère, Miss Florit I lutnm ; 
jockey, Miss Lilian, transformations a cheval, M 
Hummel, voltige à la Richardo.

Les Lios Alla déshabillé au trapèze. Ces nou­
veaux numéros s’ajouteront au programme qui 
comprend toujours le célèbre écuyer Gabert,
Freire, aux jeux icariens, le travail aérien <- 
l’inimitable Paul Corronas.

Jean Carign w



PARIS-CANADA

E. CDSEWIER s C°
LIQUEURS SPECIALES

A BASE DE VIEILLE FINE-CHAMPAGNE
fabriquées

AU CHATEAU OE SOLENÇON
A COGNAC

Peach-Brandy - Suprême Orange 
Prunelle - Peppermint 

Cherry-Brandy - Kummel doré

AGENT GÉNÉRAL :

Alfred VIDAL
37, Rue de Constantinople 

* PARIS ★ 

TÉLÉPHONE N° 541-02

ACHETEZ vos vins de Bordeaux, 
Cognac et Madère, à

A. CLOUZET&ARQUIN
go, Cours l'ictor-llu/fo, jo

BORDEAUX
Si ccuR'.u.es a Cognac kt a Funchal

(Ile Madère)
Y INS A UTHENTIQU ES GA R A NTIS

'Pnx-Courant 'franco on demande

BAINS
TURCO-ROMAINS et RUSSES

a?ec Massi]!)
msMassaaa.

BUFFET

K.HCHIMU

% 15“ H us Cadet
: HYDROTHÉRAPIE $>

Nous recommandons à nos Amis et Lecteurs

l<s INCOMPARABLES
ABSINTHES {nouvelle ,ii xttllnfion, marque 

Gempp-Pernod A Campredon ; en fûts 
c *0 à 150 francs l’hectolitre, suivant qualité, 

vieillesse et degré).

Yins fias et Vins de Liqueurs. — Rhums 
Amers. — Kina français et Koka Campredon 

Rhum Victoria. — Cognacs 
Absinthes extra, etc.

L.-P. CAMPREDON, Marseille
IMPORTATEUR (Sup*riorité reconnue) EXPORTATEUR

Maison fondée en 1840 (GO uns)
Propriétaire de la Grande te sine Modèle à 

Tapeur de I.uncl pour la fabrication de l’absinthe 
supérieure et de la marque Gempp-Pernod 
successeur d’Edouard Pernod, de Lunel) et
Absinthe Campredon

AjtenlM Metifln <leiniiit«lé«

Chemiserie Spéciale
102, Boulevard Sébastopol, PARIS
/ Leg gérants MICHEAU & CHOPIN 
<4 jû ont créé U “ Cbemite Pipnltirc" à 2" 90

GRAND CHOIX de:
Rayons: Chtmites Ceremonie
de Bonneterie**
pr Nom met et Dames* n !t0S
LINGERIE de DAINES 
LAYETTES poor ENFANTS 
Vttements vu Stump Hommes * O/l M*. 
CHAPELLERIE, CHAUSSURES, m. 
CRAVATES, GANTS, PARAPLUIES, etc. 'Kfe

INVOI FRANCO DU CATALOQUI ILLUBTKfc '

MAISON PRINCIPALE :
102, Boulevard Sebastopol.

SUCCURSALES
A. — Faubourg du Temple, 4-6;
B. — Rue de Clignancourt, 17;
C. — Rue de la Galte, 13;

^ D. ~ Rue de Maubeuge, 7

HUILES D OUVE SUPÉRIEURES
PLAGMOL DE JAMES

Marseille
MAISON FONDÉE TZ 1ST 1818

Les plus liautes récompenses à toutes les 
Expositions Internationales

GRAND PRIX PARIS
Hxposition Universe île i MSq

f.n .Ifan/ue Y’A.'I OW’/OA s'expédie dans 
le tu on de entier

en caisses, bouteilles, estapnons, Jûts, etc. 
PROPRIÉTAIRE

DE LA

SOURCE DUBOIS
Véritable VICHY

Eau Minérale naturelle FROIDE 11
AV Ji, emf ese li vin qu'au brut de quelques minutes

La meilleure des Eaux Véritables de Vichy
Sans égale pour estomac, foie, intestins, etc.

ADMINISTRATION ;

MARSEILLE. 1S, Eue Cherchell

"YïS”ï:"■ °LE"

“ albYrt colas ‘aFum>u*.

C,E FRANCO-CANADIENNE
OE NAVIGATION A VAPEUR

SIÈGE SOCIAL : 3. rue du Louvre, PARIS

du Ha\re.... 
de Bordeaux.

Service Régulier mensuel
....................... le 1«* , . ,

jc j. ' de chaque mois

à QUÉBEC et MONTRÉAL
prenant des marchandises sur connaissements directs pour
Toronto, London, Ottawa. Hamilton, Kingston,
et les autre' x i 1 les de l'intérieur du Canada et des Etats- 
Unis.

I.e Vapeur français “ Roger”
du lla>re............................... le 10 Avril 1900.
de Bordeaux......................... le 15 —partira

POUR PRÊT ET RENSEIGNEMENTS. S'ADRESSER AUX AGENTS
MM. Il (i f. ni s r a i < ■ t Fils, 44. Him .le la B use. I.K IIAVRK. 

(Inst il lli s'F.ii, Bin’ilii Jardin Public. BUBPKAI \ 
Vaihhn il (iuDKTHOY, li. H tie 'I 11 ai i te ville. P All IS.
M ry et 0,17,11'a- i ; 1 * ! BOULOGNE-* MER

AGENT GÉNÉRAL AU CANAOA
M. A PoiMiHi'N. 3*1. Bui St-Friinri i'-\nM'r, MONTRE U..

PAPIER ABADIE
La* nieillrnr. le pin* It ni oui niée
■■MH |i \ N - I i il - i K TA II Al

Le

NATIONAL D’ESCOMPTE
DE PARIS

Capital : 100 millions de franca
SI ko K SOCIAL ; 14, Hui Berger»*

Si ccihsale : 2, Plan- île l'Opéra. PARIS

peC-siilmit M Pemuim a mue. # ancien gonvernenr de la Banque 
de France, vice president d*1 la Compagnie des chemins de fer 
de Paris-Lyon-Méditerranée

Itirecteur-yCmêrnl , M. Alexis Rusta.m», 0. 1e.

OPERATIONS DU COMPTOIR :
lions a échéance fixe Escompte et Recouvrements, Comptes de 

Chèques. Lettres de Crédit, Ordres de Bourse Avance* sur Titre*, 
Cheques, Traite'. Paiements de Coupons, Envois de Fonds en 
Province et a I Etranger. Garde de Titres, Prêts hypothécaire*, 
Maritime*, Garantie contre le' ri'i|oe* de remboursement au 
pair, etc.

AGENCES
HIKRAIX l»E t»l ARTII'.K l>A\N PEKIN

A. 176, twill. Si.int Germain:
B. 3. b.u!. {teint-Germain;
C. 2, ‘[liai de te Râpée ;
D. H, rue it.»- i bateau .
E. 16, rue de Turhigo;
F. 21, place de la République ;
G. 2i rue île Flandre ,
H. 2. rue du i Septembre ;
I. Hi, twul. M.urenta :
K •32. twul. Hiehard-Lenoir :

L. .t»; avenue de Clichy;
M s7, avenue KleU-r;
N. 35, avenui. Mae-Mah m;
O. 71 bout. Montparnaaa*;
P. 27 fauti* Saint Antoine;
R. twul. Saint Michel ;
S. 2, rue Pas a ;
T. *
U V.C av. des Champs-Klysdea 
V. 84,

AGENCE DE L'EXPOSITION DE 1900
Au CHAMP DE MARS (Pilier Sud de la Tour RCiffel'
Salle de Dépêchés - vah>n de Correspondance — Cabine T> ;> pho 

nique — Change de Monnaie — Achat et 'ente de Cheque, etc.
(Cette S ‘fence truite /-< «i i'.ii«t opération* que te Siège toceii)

Kl ItF.AI \ l>K KAMdElE
/.<• 'Mois-Perret 3. Place le a République. 

Enyhieti : 47, Grande-Rue.
Asnières : 8, Rue de Pari.*. — t'hnrenton : 50. Rue de Paris.

VGFACF.H EX PKOVIXA E
Abbeville, Agen. Aix en-Provence, A lais, Amiens. Angoulême, Arles, 

\ - le-Lochoa, a • .
Iteaune, Kergerac. Béziers, Bordeaux, l.a Honrbnnle, Caen, Calai', 
Cannes, Carcassonne, ( astres, Cavaillon, Cette, Chagnv. Chalon- 
'ur Sai c Chàteanrenard, ebrrnond Ferrand, Cognac,Coude sur- 
Noireau. Dax. Deauville-Tronville. Dieppe, Dijon, Dunkerque. 
Elbenf, Epinal, Firminy. Fiers Gray, Le Havre, llazebrouck, 
Issoire. Jarnac. I a F»-rt.- Mare, l.ésignan, Libourne, Lille, Limoges, 
Laie i Ma Le Mau, Mars» e M . >i
de-Marsan, I.e Mon t-Dore. Mont pell mr, Nancy .Nantes, Narbonne,.Vice, 
Mme' Orange, Orléans, p, rigaeux, Perpignan, Pont Levêqoe, 
Reims, Bemin Rivesaltes, R 
S ( I, Saiot-Diè, Sainl-Et , S I
coing, Vichy, vitlefranche sur Saône Viiieueuve-sur Lot, Vire.

At.EXt EN DA\N LES I* 4VS l»F. PROTECRORAT 
T'unis, Sf ix. Housse, fiah(. Tanger, Majunga, 

Tamatave, Tananarive.
AtkEXCES A I/ETRAAI.EK 

Londres, Liverpool, Manchester. Bombay, Calcutta, Chicago, 
San-F’raneisco. New-Orléan* Melbourne. Sydney.

LOCATION DE COFFRES-FORTS
Le Comptoir tient un service de coffre fort-a la d'position du publie 

1/, rue lierifi >e, J. /•/tu e de l <i)e.,t et dans les principale 
Agences.

F ne clef spéciale unique es! remise a chaque locataire. La com­
binaison est faite et changée a sou gr> par le locataire — I.»
locataire peut seul ouvrir sou coffre.

BONS A ECHEANCE FIXE
Intérêts payés sur les sommes déposées :

De 6 mois jusqu a I an 2 0 U I De 1s mois jus«; 2 ans 3 0,1)
De 1 an jusq 1H mois 2 1 2 0 0 1 A 2 ans et au delà 3 12 0 0

t, délivrés par le Cox N üai iii 
ci de"US. sont a ordre ou au porteur, au choix du Déposant, l es 
intérêt' sont repre'entés par des Iimis d interets egalement a 
ordre ou au porteur, payables semestriellement ou annuellement, 
'iiivant les convenances du Déposant Les e;i),o ■/ et
d inter- ts peuvent être endosses et sont par consequent négociables.

VILLES D'EAUX, STATIONS BALNEAIRES
Le Cn\tri<>ir N vTiuMAi. a des Agences dans |ç< principales Ve”, s 

/■'m.v Nice Cannes Vichy. Dieppe, Trouville Deauville. Da\. 
I.uxeuil, Royat. Le Havre, La Bonrbonie. Le Mont Dore. Bag né res 

Lachon, es A| esa
comme le Siege social et le' autres Agences, de sorte qu le« 
Etranger', les Touristes, le* Baigneur' peuvent continuer a s'"C 
cuper d'affaires pendant leur villégiaturé

LETTRES OE CREDIT POUR VOYAGES
Le I •1M l’Ti >1 H N A T: ■ >N \ t. Il F ' .-MI’TK <i*-|»\ro des • ... . Cri O-t

circulaire' payables dans le monde entier auprès de ses Agences et 
Correspondants; ces Lettres de Crédit sont acronip.ign* > d u t 
carnet d'identité et d'indications et offrent aux voyagears les plus 
grandes commodités, en même temps qn'une 'ecorité incontestable.

Salons des Accrédités, Branch office, 2, p ace de l’Opéra
Special department for traveller' and letters of credit Luggages 

stored Letters of credit cashed and delivred throughout the world 
— Exchange ofiice

Tin r.oMFToiH Nation At. receive and 'end on parcels addressed to 
them in the name of their clients or bearers of credit

003^



PARIS CANADA

SOCIÉTÉ GÉNÉRALE
Pour favoriser le développement du Commerce et de l'Industrie

en Franc?.
>C! K TK V NON YM K FONPÉK EN lNi'4 

CAPITAL : 160 MILLIONS
> ■••)<• tori;il : û é et Hue île Provence, à Pin t»

Depots de fonds a intérêt en compte on a échéante fixe : — 
Ordre* de Bourse France et Flranper). — Souscriptions 
sans frais ; Y'ente aux cuichets de valeurs livrées 
immédiatement OM Je Ch de fer. Mhl. de la V ille Je Paris et du 
t K le in ** a lots de ! Kxpo'iti"» de l:»m Bons Panama.

Escompte et Encaissement de Coupons. Mise en 
rejîle de titres . Avances >ur titres . Escompte etEn 

caissement d'Effets de commerce 
Garde de titres. Garantie contre le rem 
bourseuientau pair-t les ris.piesde non-v - 
rilic.t. i ■» des tir.ves ; Transports de fonds 
France et Ftran^et) : Billets de credit
circulaires — Lettres de crédit ; -- 
Renseignements , — Assurances —
Services de correspondant, eic

LOCATION OE COMPARTIMENTS DE COFFRES-FORTS
:• tenr it iiii f >a - ir-r-i, it; a 5 fraie» par « , tarif lftr»;tiut

n prip^rnes i* U d«r*-c et it li

ô> borcatii a Paris et dans la bar dru.-, 206 attentes en Province. 
1 agence Lundre>,Coirespou'.ia:U- sur t<■ -îles les places de France 
et de l'Etranger.

Agence a l’intérieur de 1 Exposition de 1900
pilier E-<t de la 7't.n *• / '• ' et le f'al.a ut de tu Mrt l'iunjie'
I.j Suie' .-.ht • meta .. •:i>pt*situ--. Exposants et Vi>.te!:t> 
Je . Fipo'itM'ti. dans cette agence, tuus les Services qui fonctionnent 
.. .- -i- - - ■ T .r-.i.t -.

PARIS

HOTEL MALESHERBES
20, \Boulevard A[alcsher hos

Rendez-vous des Familles Canadiennes

Au même Propriétaire :

HOTEL CAMPBELL
45, 17. Avenue Friedland

HOTEL BEAU SITE
■i. Rue Presbourq Place de l'Étoile)

HOTEL COLUMBIA

HOTEL D'AUTRICHE 

HOTEL DU PALAIS

Ouvert seulement pendant 1000:

HOTEL DE L'EXPOSITION
(EXHIBITION HOTEL)

13, 15,17, Quai de Grenelle, 4, Boulevard Grenelle 
2, 4, 6, Rue Neuve

HOTEL DE L’AVENUE
28 AVENUE DE SUFFREN, 28

Arthur GEISSLER
PROPRIÉTAIRE

LUNETTERIE
DE L’ÉEYSÉE, fondée en 1850

L. E. NOWOZELSKI
OpticienOculiata

109, faubourg Saint-Honoré, 109, PAR. S
EXÉCUTION D’ORDONNANCES D’OCCMSTïW

10, Avenue Ki.kber

37, Rue d'IIautevilll 

28, Cours la Reine

lie Calaya
SOCIETE ANONYME AU CAPITAL DE }tO.OOO FRANCS

Siège social : BORDEAUX 46, Allées de Tourny
PORTAEXTION et VENTE en GROS

DES PRODUITS DU “ Calaya ” jAn'N E LDA FEDRIFUCA

Prépares par A. B3PDSL, Pharmacies à Porieaas

| ^
ffl

\|C

SPECIFIQUE DES FIÈVRES PALUSTRES ET INFECTIEUSES 
FIÈVRE BILIEUSE HEMATURIQUE 

INFLUENZA, FIÈVRE TYPHOÏDE
DÉPÔTS généraux

Pharmacie VIAL ROUDEL freres et GENESTOUT
Rue 3..urd»loue et I'll AB * A. IK XS-HR.Kit ! STE*

jo. Rue Je Chateaudun j-J'.a.i Ji. P-»i nv 17
PARIS BORDF.Al X

ANDRE ET LIEU:
I* Il A H M U ÎKN- IiRu,,

8, Rue Pavillon S 
it A RSKILLK

ADRESSE TELEGRAPHIOUE :
Calaya-Bordeaux

Détail dans toutes les Pharmacies

* TÉLÉPHONE 1820
Code A H C i Edit

MERVEILLEUSE GUERISON
aes Blessures et L es: . _ 
de la P»ca,Pla,es^^^0ér|A I

ïarei.
Bfliarci.

Creuiui. Gerçares. eu
lut 2 F« 50

: VRlsBPIANT '

SIROP DE BRIANfl
Ph'*. 150, r. de Riveli. PARIS et ooUs Pharnjcles.

I h
Sirop de Briant dan- 1rs maladies «le : «.tri ne iom

J
takhhes, Grippes. eb\
C'est le plu; actif, le 1 lus 
agréable et le meiileur mar­
ché des mêj.r1* j,it aui

Prix, le U.con 2.25.
Exiger ta 11 gnatvre

r
ïj» MESDAMES

Les dou[eurs Retards,
_ SUPPRESSIONS " ÉPOQUES
'*'t?V5>VZ Q\JA LE VÉRITaBL

ftre ta»

ORfcT et 
MOLLE.M

' ' ~ ^

: ;-bria

^ « -mi B” MiatBmBKtmmu*rma*wm&2WB**rrur s

CIE GÉNÉRALE TRANSATLANTIQUE
PARIS

.'/dtntutstt'ation ( 'ett t raie : 6 Rué Auber.

Viurcaux tics Z'assttf/es :

12 boulevard des Capucines et 6. rue Auber

LE HAVRE
43 quai d’Orléans, JA /’. )'//;, ri//eut

NEW-YORK
3 Bowling Green, JA <1, /:otW.l'/>/’, f

MONTRÉAL
1672, Notre-Dame-Street, ./. <U s//.') i

QUÉBEC
32. Saint-Louis Street, JA JA s/'ot /

ST.-PIE R RE-MIQUELON
.>/ er.É.n/:.t •/

PARIS, HAVRE, NEW-YORK en 7 jours I 2
PAR LES PAQUEBOTS

La Lorraine, La Savoie, La Touraine, L'Aquitaine, La Champagne, La Bretagne,
La Navarre, La Gascogne, La Normandie.

DÉPARTS TOUS LES SAMEDIS DU HAVRE ET DE NEW-YORK

hur^raMn?t.fTransatlantiques tn train spt- inl vniture> de luxe avec fauteuil--, futn 
1m onuliiit dirM-t«m«nt # ' * ïéqaeBemxinB, AU disposition des passagers allant de Paris I Nt ï
d- s rvioiifeliut i ■;*'T ,Un Se'" arret iigotten), eux et leur* hegage», au bassin «le l'Eure, lVmli.irca'i

li« Lw* ail»''"!' île nI'w-yT’" !tfi"r‘ZSTlU !?*' ,k'*|CI,'u"."" 'Ic fcr 1'
co^fro.,,„x.............. . ,

m Tr)6 ?°^eaux‘^>au*Hac à New-York. — Service spécial pour le tr.uis|M>r ’
marchamlisé». Departs toutcH le» trots semaines A dater du U mai.

LiIGNE DES ANTILLES

Desservant — La Guadeloupe, La 
Martinique, Saintk-Lucte, Trinidad, 

Saint-Thomas, Porto-Hico, Haïti, 
Cuba, Le Mexique, Les Guy ânes, Le

\ ENEZUELA, La COLOMBIE,
Le Centre-Amérique et Le Pacifique.

LtlGNE DE LiA mÉDITERRANEE

Desserrant — Al.GER. Oran. BoNE, 
Philippevili.e, Bougie,

Tunis. Bizerte. Malte, Sfax. Sousse.
Hjidjelli, Cor.lo, La Callk. 

Tadauka, Ajaccio et Poeto-Tohues.


